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Culte des Rameaux  

Culte avec familles, 13 avril 2025 

 

Guillaume Klauser 

Pasteur 

 

Narration biblique basée sur Luc 19, 28-40 

Le petit âne de Béthanie 

Conte catéchétique adapté par G. Klauser 

Base sur : https://www.kt42.fr/2013/08/conte-pour-les-rameaux-le-petit-

ane-de.html  

Image 1. Quand j’étais un petit âne, j’habitais un joli village qui s’appelle 

Béthanie, pas très loin de Jérusalem. Un beau jour de printemps, j’étais 

attaché près de la porte de mon maître à l’entrée du village. 

  

Image 2 : Et voilà que deux messieurs s’approchent et commencent à 

me détacher. Mon maître sort de la maison et crie d’un ton furieux : 

Qu’est-ce que vous faites là ? Les messieurs répondent : C’est le 

Seigneur qui en a besoin. 

Ils me détachent tout à fait et m’emmènent avec eux. Je me suis laissé 

faire parce que je voulais savoir qui était le Seigneur. Mon maître nous 

suivait, tout radouci. 

 

Image 3 : Et voilà que nous arrivons vers un groupe de gens assez 

nombreux. Nous nous arrêtons vers un homme qui était assis un peu à 

l’écart. « Tiens, Jésus, regarde le joli petit âne que nous avons trouvé ! » 

Celui qui s’appelle Jésus se lève, il me regarde et il me donne un baiser 

sur mon museau. Un des messieurs qui m’avait amené, enlève son 

manteau, le met sur mon dos, comme une selle et voilà Jésus qui 

s’assoit sur moi à califourchon. Un petit coup de talon et je comprends 

qu’il faut se mettre en route. 
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Image 4 : A ce moment-là, il s’est passé quelque chose d’extraordinaire. 

Ils se mettent tous à enlever leur manteau ou leur veste et à les jeter sur 

la route devant moi. Cela faisait comme un beau tapis de toutes les 

couleurs, bien doux à mes sabots. Même mon maître a jeté par terre sa 

belle tunique à rayures toute neuve.  

 

 

Image 5 :  D’autres allaient couper des branches fleuries et les agitaient 

en criant et en chantant : Hosanna, au plus haut des cieux ! 

 

 

Image 6 : Et nous sommes allés jusqu’au temple de Jérusalem. Nous 

avons parcouru les rues immenses. 

 

Image 7 : Mais qui est donc cet homme que j’ai porté sur mon dos ? Je 

n’ai pas compris grand-chose. Il n’avait l’air de rien, mais était acclamé 

comme un grand personnage. 

Le soir, quand nous sommes revenus à la maison, j’étais très fatigué ! Et 

mon maître m’a dit : « Je crois qu’aujourd’hui, tu as porté le roi du 

monde ! » 

 

Prédication – G. Klauser 

Jésus roi, drôle de roi ! 

« Je crois qu’aujourd’hui, tu as porté le roi du monde », dit le 

propriétaire de l’âne… Est-ce que vous avez compris qui est sur son 

dos ? 

Jésus… drôle de roi, non ? 

Si vous étiez roi, est-ce que c’est comme ça que vous feriez ? 

Est-ce que vous traverseriez le Val-de-Travers sur un âne ? 
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Est-ce que vous ne feriez pas venir un hélicoptère pour vous 

transporter ? Et si vous vouliez qu’on vous acclame, est-ce que vous 

n’auriez pas plutôt fait venir une belle grosse voiture décapotable ? 

Eh bien voilà, Jésus, par ce texte, veut nous dire quelque chose. Si les 

gens le prennent pour un roi, il n’est pas un roi comme on a l’habitude 

d’en voir… Comment on reconnaît un roi, d’habitude ? Couronne, 

beaux habits, sceptre, beau palais… 

==> Avec Jésus, rien de tout cela. Jésus, c’est un roi qui vient 

bouleverser les habitudes. Il vient vers nous, mais, si vous avez bien 

suivi l’histoire, ce n’est pas lui qui s’impose comme roi. C’est les gens, 

ceux qui l’ont connu ou qui ont entendu parler de lui, qui le 

considèrent comme leur roi. Un roi spécial, donc, qui veut marquer 

les cœurs plus qu’en mettre plein les yeux 

Jésus qui fait le chemin avec nous 

Pourquoi Jésus n’a-t-il pas pris l’hélicoptère pour aller à Jérusalem ? 

Bon d’accord, parce que les hélicoptères n’existaient pas… mais 

aussi parce qu’être roi sur un ânon, c’est être proche des gens, proche 

de nous. Oui, le petit âne a bien porté un roi, mais un roi qu’on peut 

toucher, qui est bien réel, qui veut être près de nous. Un roi comme 

un ami, un roi qui nous prend avec lui sur le trône… 

Jésus notre espérance 

S’agit-il d’une farce, d’un déguisement ? Est-ce qu’on assiste là à une 

scène où on ridiculise Jésus pour se moquer de lui ? Parce que 

bientôt, quelques jours après, cette foule va justement le ridiculiser… 

Non, je ne crois pas. Je crois que les gens font de Jésus un roi pour 

une bonne raison et avec sincérité. La Bible nous raconte tout ce que 
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Jésus a fait, quelques temps auparavant, pour tous ces gens. Pour 

les malades, qu’il a guéri, pour toutes les personnes qui étaient au 

bord du chemin et à qui il a redonné un sens à la vie. Pour toutes ces 

personnes qui étaient dans une logique de vengeance et à qui il a 

appris une autre manière de réagir, une autre manière de vivre… 

En fait, les gens qui sont sur le chemin de Jérusalem et qui font une 

« ola », une haie d’honneur pour Jésus, c’est des gens qui espèrent 

en lui. Des gens qui ont compris qu’il n’était pas qu’un sage ou un 

gourou de plus, mais quelqu’un qui pouvait vraiment changer la vie. 

Pourtant, cette même foule, dans la suite de l’histoire, va abandonner 

Jésus. C’est la tentation qui nous guette nous aussi, faire de Jésus 

un simple sage des histoires de la Bible rangée entre 2 livres dans la 

bibliothèque… Peut-être qu’il y a là une invitation à se poser la 

question : en quoi est-ce que j’espère ? De quel mal j’aurais besoin 

qu’il me délivre ? Qu’est-ce qui me donne tellement soif et de quelle 

eau j’aurais besoin ? De quoi j’aurais besoin qu’il prenne soin, dans 

ma vie ? Quelles sont mes attentes ? 

Bon, je m’arrête là, et je vous propose qu’on écoute un peu de 

musique pour penser encore à ce roi particulier et à ce que j’espère 

de lui dans ma vie. Amen ! 

 


